
LES GENDARMES DU MONDE 
M ous ne sommes pas les gendarmes de la planète, 

Dieu merci!», s'est exclamé M. Gilles Duceppe, chef 
du Bloc québécois, au sortir du débat sur l'engage­

ment canadien dans la guerre d'Afghanistan. Mais eux le sont! 
Eux, les États-Unis d'Amérique! Mais laisserions-nous les 
policiers édicter nos lois? Juger des délits et des peines, ren­
dre les sentences et les exécuter? 

Certainement pas. C'est un des mérites de l'évolution de 
nous avoir appris à pacifier nos sociétés, d'abord en y faisant 
régner la concorde civile (l'homme n'est plus un ennemi pour 
l'homme) puis en substituant à l'arbitraire du prince l'équité 
d'une justice indépendante et honnête. Ce qui s'est passé le 
11 septembre 2001 doit entraîner une réaction de la 
communauté des nations. Nul ne peut rester indifférent 
au malheur qui a frappé les États-Unis, ni en rendre res­
ponsable de quelque manière le peuple des États-Unis. 

Mais une opération de police - car c'est bien d'une 
opération de police dont il s'agit - ne doit pas résul­
ter en une guerre contre un peuple déjà dévasté par 
vingt ans de conflit. Le premier moment de stupeur 
passé, pourtant, même des intellectuels de gauche ont 
lancé des appels à la vengeance. Au Québec, les fémin­
istes ont été les premières à rappeler tout le monde à 
la raison. 

La raison commande, dans les circonstances, que les 
institutions communes de l'humanité soient investies g 
du pouvoir et des moyens de maintenir la paix entre « 
les peuples. Le prix Nobel décerné conjointement à S 
l'Organisation des nations unies (ONU) et à Kofi An- 5 
nan, son secrétaire général, vient à point nommé pour | 
nous rappeler que ces institutions existent. S 

Il aura fallu les événements du 11 septembre pour S 
que les États-Unis redécouvrent l'importance du par- S 
lement des États et lui paient 10 ans d'arrérages de co- | 
tisation. Mais la super-puissance refuse toujours la créa­
tion d'un tribunal pénal international. De façon 

générale, l'actuelle administration états-unienne professe un 
grand mépris pour les institutions internationales. 

Malheureusement, les pacifistes ont de la difficulté à se taire 
entendre dans le concert des médias. Peut-être ne sont-ils pas 
assez nombreux? II faut joindre leurs rangs. Pour joindre les 
rangs du pacifisme, il faut satisfaire certaines conditions. Il ne 
faut pas prôner en même temps la paix et la guerre. La vic­
toire, pour la justice, l'équité, les droits humains, n'est pas au 
bout du fusil. Il faut prôner une paix durable. Les institutions 
qui l'instaureront doivent jouir d'une autorité réelle, du 
consentement des États. Chaque gouvernement devra être con­
vaincu de se soumettre à leur arbitrage, les peuples aussi. 

Recueillement lors de la journée nationale de deuil, aux Etats-Unis, 
le 14 septembre 2001. 
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